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LA LUME  DE  L’OUTARDE 

 
ANNEE 3  SEPTEMBRE  2016  

NIOUZ  LETTEURE  !

AMAP DE L ’OUTARDE  

M O N T R E U I L  B E L L A Y  ( 4 9 )  

EDITO 

Ce mois -c i ,  notre  AMAP va  
entrer  dans  sa  sept ième 
année.  Eh  oui ,  vo i là  dé jà  6  
ans  qu’un groupe  d’amis  
s ’est  lancé  dans  cette  be l le  
aventure .   Qu’est -ce  que  
c ’est  6  ans pour  une AMAP ?  
Une  centa ine  d ’adhérents ,  
une v ingta ine  de  
producteurs ,  env i ron 300  
d is t r ibut ions ,  des  tonnes  de  
marchandises  échangées ,  
des  emplo is  dans  
l ’ agr icu l ture  préservés  ou 
créés ,  de  la  terre  et  des  
animaux  protégés ,  mais  
auss i ,  de  be l les  rencontres ,  
des  v i s i tes  de  ferme,  des  
so i rées  jeux ,  des 
promenades  en forêt  ou 
dans  la  campagne,  des  
enfants  qui  na issent ,  pu is  
marchent  et  jouent  dans  la  
cour  de la  médiathèque.  
Enf in  c 'est  beaucoup  de  
bons  souvenirs ,  c ’est  la  V ie  
quoi  !  Bon anniversa ire  et  
longue  v ie  à  l ’AMAP de  
l ’Outarde .  

Catherine 
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D'où, barbe au vent, nous reviens-tu, Septembre, La lèvre humide, amant 
gourmand, botté, Ceint d'or sur ta jument comme un saint Georges ? 

Jean Grosjean 

 

AU REVOIR DAVID, BONJOUR 

RAPHAEL 

 

 

 

Pour sa septième rentrée, l’AMAP de l’Outarde enregistre un 

changement important : en effet, David, notre maraicher, suite 

aux difficultés occasionnées par ce printemps pourri (voir niouze 

letteur de juillet/août) et après mûre réflexion, a choisi de se 

recentrer sur des activités plus saumuroises. En effet, les 

quantités produites ne lui ont pas permis de fournir à la fois le 

marché du jeudi, la vente à la ferme et l’AMAP. Souhaitant rester 

dans une exploitation de taille familiale, Emilie et David ont 

décidé d’arrêter l’AMAP. Bonne chance, David et merci pour tous 

ces bons légumes que tu nous as livrés pendant six ans.  

Il a fallu réagir rapidement pour trouver un successeur, et lui 

permettre de planter des légumes consommables fin septembre : 

Raphaël Sorin a accepté ce challenge, et nous l’en remercions. 

Mais qui est Raphaël Sorin ? Certains d’entre vous le connaissent 

pour l’avoir rencontré à la fête des jardins partagés, ou au marché 

de producteurs du 14 juillet ou encore au marché de Vaudelnay. 

Voici comment il se définit lui-même sur son site 

http://www.radisetcompagnie.fr/: 

 

…/… 
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« Je suis Raphaël, j'ai fait mes études en mécanique et mise au point des moteurs.   J'ai travaillé 
une quinzaine d'années dans des bureaux d'études (sports mécaniques et aéronautique) mais à 
l'approche des 40 ans j'ai eu envie et besoin de changer d'air... Après 9 ans passés près de la 
frontière suisse, la petite famille est rentrée dans l'ouest et j'ai réalisé ma reconversion 
professionnelle. 
 

L'idée de devenir maraîcher a trotté dans ma tête plus d'une année et demie avant que je me 

décide à franchir le pas. Dès lors, m'installer pour produire bio était une évidence et une 

condition sine qua non. 

   

Afin de préparer ma reconversion, je suis allé à la rencontre de maraîchers bio pour discuter des 

différents aspects du métier. J'ai aussi beaucoup lu sur le sujet. Ensuite j'ai fait des stages 

"découverte du métier" et pendant 7 mois j'ai suivi une formation en agriculture biologique (CS 

bio au CNPHde la Ménitré). 

  

http://www.cnph.fr/
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JUS DE RAISIN 

 

Cette rentrée 2016 nous amènera un autre nouveau producteur : Hervé Bossé, viticulteur et 

producteur de jus de raisin bio, à St Georges sur Layon. Il nous propose du jus de raisin rouge ou 

blanc. 

Il viendra nous rendre visite le 15 septembre, pour une dégustation, puis, en décembre. 

Ceux qui le souhaitent peuvent commander dès maintenant pour une livraison en septembre. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Bienvenue, Hervé. 
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JOURS DES PRODUCTEURS 

 

 

sept-16 

1 22 

O Confitures-sirops-pâtes de fruit O Champignons 

O Fromages de chèvre O Fromages de chèvre 

O Lait O Lait 

O Pain O Légumes 

O Savon O Pain 

8 O Pommes-poires 

O Champignons   

O Fromages de chèvre   

O Huile 29 

O Lait O Confitures-sirops-pâtes de fruit 
O Pain - Farine - légumes secs 
O Veau de lait O Fromages de chèvre 

15 O Lait 

O Fromages de chèvre O Légumes 

O Jus de raisin O Œufs 

O Lait O Pain 

O Légumes O Poulet-porc 

O Miel   

O Pain   
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MOUVEMENT ECOLOGIQUE 
Relevé sur Internet, je n’en connais pas l’auteur 

 
A la caisse d'un supermarché, une vieille dame choisit un sac en plastique pour ranger ses 
achats. 
La caissière lui reproche de ne pas se mettre à l'écologie et lui dit :  
« Votre génération ne comprend tout simplement pas le mouvement écologique. Seuls les 
jeunes vont payer pour la vieille génération qui a gaspillé toutes les ressources ! »  
La vieille femme s'excuse auprès de la caissière et explique :  
« Je suis désolée, il n'y avait pas de mouvement écologiste de mon temps. » 
Alors qu'elle quitte la caisse, la mine déconfite, la caissière ajoute :  
« Ce sont des gens comme vous qui ont ruiné toutes les ressources à nos dépens. C'est vrai, 
vous ne considériez absolument pas la protection de l'environnement dans votre temps ! » 
Alors, un peu énervée, la vieille dame fait observer qu'à l'époque on retournait les bouteilles 
de verre consignées au magasin. 
« Le magasin les renvoyait à l'usine pour être lavées, stérilisées et remplies à nouveau : Les 
bouteilles étaient recyclées, mais on ne connaissait pas le mouvement écologique. » 
Elle ajoute :  
« De mon temps, on montait l'escalier à pied : on n'avait pas d'escaliers roulants et peu 
d'ascenseurs.  
On ne prenait pas sa voiture à chaque fois qu'il fallait se déplacer de deux rues : On marchait 
jusqu'à l'épicerie du coin. 
Mais, c'est vrai, on ne connaissait pas le mouvement écologiste. 
On ne connaissait pas les couches jetables : On lavait les couches des bébés. On faisait 
sécher les vêtements dehors sur une corde. On avait un réveil qu'on remontait le soir.  
Dans la cuisine, on s'activait pour préparer les repas ; on ne disposait pas de tous ces gadgets 
électriques spécialisés pour tout préparer sans efforts et qui bouffent des watts autant 
qu'EDF en produit. 
Quand on emballait des éléments fragiles à envoyer par la poste, on utilisait comme 
rembourrage du papier journal ou de la ouate, dans des boîtes ayant déjà servi, pas des 
bulles en mousse de polystyrène ou en plastique. 
On n'avait pas de tondeuses à essence autopropulsées ou autoportées : On utilisait l'huile de 
coude pour tondre le gazon. 
On travaillait avec ses muscles ; on n'avait pas besoin d'aller dans un club de gym pour courir 
sur des tapis roulants qui fonctionnent à l'électricité. 
Mais, c'est vrai, on ne connaissait pas le mouvement écologiste. 
On buvait de l'eau à la fontaine quand on avait soif. On n'utilisait pas de tasses ou de 
bouteilles en plastique à jeter. 
On remplissait les stylos dans une bouteille d'encre au lieu d'acheter un nouveau stylo. On 
remplaçait les lames de rasoir au lieu de jeter le rasoir entier après quelques utilisations. 
Mais, c'est vrai, on ne connaissait pas le mouvement écologiste. 
Les gens prenaient le bus, le métro, le train et les enfants se rendaient à l'école à vélo ou à 
pied au lieu d'utiliser la voiture familiale et maman comme un service de taxi 24 H sur 24. 
 

Les enfants gardaient le même cartable durant plusieurs années, les cahiers continuaient 
d'une année sur l'autre, les crayons de couleurs, gommes, taille-crayon et autres accessoires 
duraient tant qu'ils pouvaient, pas un cartable tous les ans et des cahiers jetés fin juin, de 
nouveaux crayons et gommes avec un nouveau slogan à chaque rue.  
Mais, c'est vrai, on ne connaissait pas le mouvement écologique ! 
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On n'avait qu'une prise de courant par pièce, et pas de bande multiprises pour alimenter 
toute la panoplie des accessoires électriques indispensables aux jeunes d'aujourd'hui. 
 
Et naturellement, j’y vais de mon commentaire… 
 
Je ne pense pas être (pas encore) une vieille dame, mais ce qu’elle énumère, je l’ai connu : 
Les porte-plume qu’on remplissait à l’encrier. Pour ma part, il y avait autant d’encre sur mes 
doigts que sur le papier, lui-même fortement tâché. Quel soulagement quand on a eu droit 
au stylo bille ! Sur mon bulletin de gauchère contrariée, on ne voyait désormais plus la 
mention « élève sale et désordonnée » ! 
Les couches jetables, je suis pour… J’ai un peu honte à le dire, mais je n’ai pas un bon 
souvenir des couches sales de mes sœurs plus jeunes que ma mère lavait à la main dans une 
bassine. Beurk ! 
J’aime bien mon robot de cuisine, même si je n’ai pas choisi celui qui fait tout. 
Et, si je ne tonds pas la pelouse, mon homme est bien heureux d’avoir une bonne tondeuse… 
à essence (vous avez déjà essayé d’acheter une tondeuse solaire ?) 
 
Mais pour le reste, je pense qu’on gaspille beaucoup, par exemple : 
J’aimerais bien qu’on revienne aux bouteilles consignées qu’on rendait quand elles étaient 
vides,  
Je déteste les escalators et les ascenseurs, on peut les supprimer ou les réserver aux 
personnes qui ont besoin d’un accès facilité, 
Je fais sécher le linge dehors à l’ancienne, il sent bon naturellement. 
 
Pourquoi je dis tout ça ?  
Chacun adapte son mode de fonctionnement, mais on ne peut pas rejeter tout progrès. 
 

Renée 
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LE JUBILE PAPILLES 

 

FLAN AU CARAMEL DE MA MAMAN 

 

 

Adapté d’une recette que ma maman faisait souvent et dont nous raffolions, voici une version sans lactose 
de son flan au caramel. 

 

 

 

Ingrédients (pour 4 ramequins) : 

4 œufs 

120 g de sucre de canne (75 grammes si vous ne faites pas le caramel vous-même et dans ce cas, vous 

pouvez utiliser un caramel liquide du commerce). 

60 cl de lait d’amande ou tout autre lait végétal à votre goût 

2 sachets de sucre vanillé ou une cuillère à soupe d’extrait de vanille 

 

Faire préchauffer le four à 180°C. 

Caramel 

Dans une petite casserole, placer 6 cuillères à soupe de sucre et une cuillère café d’eau. Faire caraméliser 

légèrement à feu moyen. Dès que le sucre se colore, le mélanger à l’aide de mouvements circulaires du 

poignet.  

Le verser ensuite dans le fond de vos ramequins ou de votre plat. 

Crème 

Faire chauffer le lait d’amande dans une seconde casserole. Enlever la casserole dès la première ébullition. 

Fouetter les œufs avec le reste du sucre. Ajouter progressivement le lait chaud. Verser dans les ramequins. 

Placer la crème au bain-marie au four. 

Laisser cuire 30 minutes environ 

Et voilà le résultat, et le lait d’amande ajoute une touche très agréable en bouche. 
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Et pour changer du sucré, un plat salé, familial, facile à réaliser, excellent et économique ! 

 

DELICE DE SAUCISSES AUX POMMES DE TERRE 

(recette inspirée de Maxi cuisine) 

 

C’est moins esthétique, je n’ai pas mis de photo… 

 

Ingrédients pour 4 : 

De l’AMAP ou du jardin pour les légumes si vous en avez un : 

4 saucisses type « Toulouse » 

1 kg de petites pommes de terre (moi, j’avais mis de pommes de terre roses) 

2 carottes (ou plus si vous aimez) 

1 oignon 

4 gousses d’ail « en chemise » (non pelées) 

5 échalotes 

1 poivron 

Du thym frais 

 

D’ailleurs si possible en bio : 

Du paprika 

Huile d’olive 

Fleur de sel de Noirmoutiers et poivre 

 

La recette 

Peler émincer l’oignon 

Peler et couper en 4 les échalotes 

Détailler le poivron en lamelles 

Eplucher les carottes (quand elles sont assez petites, je ne les épluche pas et les brosse soigneusement, 

c’est encore meilleur). Les couper en rondelles 

Brosser les pommes de terre et les couper en deux dans le sens de la hauteur 

Placer les légumes ainsi que les gousses d’ail dans l’huile d’olive 

Assaisonner avec le sel, le poivre, le paprika ainsi que le thym émietté. 

 

Bien mélanger et répartir le tout dans un plat large allant au four 

Faire cuire à 180 ° pendant 35 à 40 mn (vérifier la cuisson des légumes car le bio est toujours plus long à 

cuire) 

Cuire vos saucisses comme d’habitude à la poêle ou au BBQ 

Servir le plat que vous aurez décoré avec les saucisses. 
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LE JOUR DU DEPASSEMENT 
 

 

 

Le 8 Août 2016 
 

 

Il s’en est passé, des choses, durant cet été 2016 !! Mais le 8 Août (à part ceux pour qui l’anniversaire 

tombe ce jour-là), cela évoque quelque chose pour vous ? 

Peut être la date de parution au Journal Officiel de la « Loi Travail » dite « Loi El Khomri » qui marque un 

pas de plus vers le moins-disant social ? 

 

Mais ce n’est pas de cela dont je veux vous parler. 

 

En fait, je veux attirer votre attention sur le jour du "Global Overshoot Day", littéralement "le jour du 

dépassement global".  

Qu'est-ce que cela signifie ? Hé bien qu'entre le 1er janvier et cette date, l'humanité a consommé les 

ressources que la nature peut produire en un an : nous avons ainsi pêché plus de poisson, coupé plus 

d’arbres, fait plus de récoltes, consommé plus d’eau que ce que la Planète est capable de renouveler en 

une année…… et émis plus de gaz à effet de serre que les océans et les forêts peuvent absorber. 

 

C'est un indicateur qui est calculé depuis 1970, et dont l'objectif est de « réveiller le monde » : il s'agit de 

comprendre qu'à partir de ce jour, l'humanité est « dans le rouge » car elle surexploite chaque année les 

services que les écosystèmes peuvent nous rendre. 

Site dédié au jour du dépassement = http://www.overshootday.org/newsroom/press-release-french/ 

 

  

http://www.overshootday.org/newsroom/press-release-french/


Page 10/16 

 

 

 

Le Monde-Planète a également publié une infographie : 

 
Lien = http://www.lemonde.fr/planete/portfolio/2016/08/07/le-jour-du-depassement-de-la-terre-en-

infographies_4979467_3244.html 

 

Pour comprendre la façon de calculer, il faut revenir sur la définition de « l'empreinte écologique » ; car en 

fait c'est de cela qu'il s'agit.... 

Cette dernière mesure « la surface correspondante de terres productives et d'écosystèmes aquatiques 

nécessaires pour produire les ressources que nous consommons et absorber nos déchets (dont les 

émissions de gaz à effet de serre) ».  

Elle permet de savoir si nous respectons notre "budget écologique" ou si nous consommons les ressources 

de la nature plus vite que la planète ne peut les renouveler. 

Pour plus de détails : https://fr.wikipedia.org/wiki/Empreinte_Ecologique 

 

En fonction de cette définition, il est maintenant connu de (presque) tous que si tous les terriens avaient 

une empreinte écologique comparable à celle d'un américain, il nous faudrait environ 5 planètes... et 

environ 3 dans le cas d'un européen. 

 
 

Lien = http://www.lemonde.fr/planete/portfolio/2016/08/07/le-jour-du-depassement-de-la-terre-en-

infographies_4979467_3244.html  

http://www.lemonde.fr/planete/portfolio/2016/08/07/le-jour-du-depassement-de-la-terre-en-infographies_4979467_3244.html
http://www.lemonde.fr/planete/portfolio/2016/08/07/le-jour-du-depassement-de-la-terre-en-infographies_4979467_3244.html
https://fr.wikipedia.org/wiki/Empreinte_Ecologique
http://www.lemonde.fr/planete/portfolio/2016/08/07/le-jour-du-depassement-de-la-terre-en-infographies_4979467_3244.html
http://www.lemonde.fr/planete/portfolio/2016/08/07/le-jour-du-depassement-de-la-terre-en-infographies_4979467_3244.html
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Et pourtant nous n'en avons qu'une... alors comment fait on ? 

 Jusqu’au 31 Décembre 1969, on se « contentait » de la règle des « 20/80 » : 20 % de l'humanité (les 
« Pays riches ») consommait 80 % des ressources et de l'énergie disponibles. Les autres « Les Pays du 
Sud » se partageaient les miettes 

  

 À partir de cette date, la course-poursuite de la croissance et du « toujours plus » des uns, le désir des 
autres (les « Pays émergents ») de suivre le modèle de développement occidental mondialisé fait que 
nous « tapons » dans les réserves de nos descendants. Ce que nous devrions garder précieusement 
pour les « générations futures », en vertu de la définition standard du Développement Durable, nous 
le dilapidons chaque année un peu plus rapidement. 

 

Voilà : maintenant, nous faisons les deux : 

 

 Nous maintenons fermement les rênes des inégalités mondiales : on peut même dire que ces 
dernières s'accroissent d'année en année, entre les Etats et à l'intérieur des Etats 

 Et nous avançons un peu plus chaque année la date de la spoliation de nos enfants : le 31 décembre 
1969, pour la première fois de l'histoire, l'humanité avait consommé en un an la totalité de ce que la 
Terre avait produit dans l'année. Depuis, cela n'a fait qu'empirer (avec une stagnation en 2009, due à 
la récession mondiale). 

 

Avec tous les « plans de relance » mondiaux, tous basés sur la reprise de la croissance économique, il est 

certain que le « jour du dépassement » poursuivra sa marche en avant (ou plutôt en arrière d’ailleurs…) ! 

Pour que la consommation des ressources de la planète soit réellement soutenable, il faudrait donc que le 

progrès économique ne s’accompagne : 

 Ni d’une augmentation de la demande en ressources, 

 Ni d’une augmentation des émissions de carbone, de méthane et autres gaz à effet de serre, 

 Ni de la mise en œuvre de la « croissance verte » ou d'une « économie verte », ni même d’une 
« économie bas carbone ». Tant que nous resterons calés sur un schéma de croissance consommateur 
de ressources (même atténué) et d’inégalités mondiales nous resterons aussi bloqués dans cette 
impasse… jusqu’à ce que tout s’écroule… ou que nous inventions un autre modèle de société. 

 

 

Gérard  
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LES AMAPIENS NOUS EPATENT ! 

Un intérêt pour les champignons de Laurence 
 

 

Nathan a eu la chance d'être accueilli par Laurence LABOUTIERE au village troglodytique de Turquant pour 

un petit atelier personnalisé le 5 août 2016. 

Il a réalisé l'ensemencement de pleurotes jaunes sous l’œil attentif et explicatif de Laurence. 

 

« J’ai préparé une cagette de paille mouillée sur un sac plastique, j'ai fait une couche de paille en la 

mettant bien dans les coins, j'ai pris un pleurote jaune avec une fourchette, et j'ai gratté les lamelles sans 

faire tomber de champignons, j'ai remis une couche de paille, j'ai gratté une deuxième fois les lamelles, 

j'ai recouvert de paille. J'ai emmailloté, et j'ai fait six petits trous sur le dessus et sur le bord, 2 semaines 

plus tard, j'ai récolté un bouquet de pleurotes jaunes. Je fais maintenant l'essai avec les champignons de 

Paris » 

 

Merci à Laurence pour cette attention ! 

 

 
Pleurote jaune 
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LE LIVRE DU MOIS 

 

Marie Paul ARMAND : La poussière des corons 

 

 

 
 

 

Encore un livre sur le Nord ! 

On connaît assez peu Marie Paul ARMAND ailleurs que dans la région du Nord. 

Née dans une famille ouvrière du Pas-de-Calais en 1946 (et décédée en 2011), Marie Paul ARMAND 

a écrit une quinzaine de romans régionaux qui racontent la vie de gens du Nord, autrefois (il y a 

même un roman « Le pain rouge » qui se situe pendant la révolution), et plus récemment. 

La poussière des corons raconte la vie d’une fille de mineur des années 1900 à 1960. On y découvre 

le mode de vie de ces mineurs qui vivent dans les corons (quartiers ouvriers qui appartenaient aux 

patrons), les valeurs, les préjugés et leurs conséquences sur la vie de ces gens simples. 

Si ce livre vous intéresse, essayez les autres, notamment le plus connu, « La courée », saga en 3 

romans qui se déroule cette fois dans le monde des ouvriers du textile. 

 

Renée 
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A MEDITER…… 

 

POURQUOI BLABLACAR OU LEBONCOIN NE TIENNENT 
PAS LEURS PROMESSES ENVIRONNEMENTALES 

Les plateformes en ligne de revente ou d'échange promettent un mode de 
consommation plus durable. Comment ? En allongeant la durée de vie des 
objets et en partageant leur usage. Plusieurs études récentes montrent 
pourtant que ces pratiques ne contribuent pas nécessairement à une 
réduction de la consommation, pourtant nécessaire à la maîtrise des 
ressources. 

La suite : 

http://www.novethic.fr/index.php?id=240&tx_ausynovethicarticles_articles[article]=143998&L=0 

 

 

On n’y aurait pas pensé, n’est-ce pas ? 

Gérard 

 

 

 

 

  

http://www.novethic.fr/index.php?id=240&tx_ausynovethicarticles_articles%5barticle%5d=143998&L=0
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CALENDRIER DES EVENEMENTS 

 

SEPTEMBRE 
- Renouvellement du contrat champignons 

 

 
 

 

- Nouveau contrat « Jus de raisin » avec Hervé Bossé 

 

 

 

 

 

 

 

- Nouveau contrat légumes : changement de producteur David est remplacé par Raphaël Sorin 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

- Renouvellement du contrat pain, farine et légumes secs 
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SEPTEMBRE (suite) 

 
- Samedi 10 et dimanche 11 : Visite des marais salants de Florence Sorlin à Noirmoutiers 

  Inscription auprès de Véronique Vahé : 02.41.67.81.62 

 

 

- Samedi 24 : Nettoyons le Thouet à Montreuil Bellay avec le club de canoë et Saumur agglo 

propreté.  

 

-  Inscription sur www.agglo-saumur.fr ou 02 41 40 45 78 

 

OCTOBRE  

 
- Vendredi 28 à 20h 30 : Projection du film « Demain » de Cyril Dion et Mélanie Laurent à 20h30 à 

La Closerie, suivie d’un débat. 
- Samedi 29 : toute la journée, foire d’automne en partenariat avec l’animation touristique. 

Marché des producteurs, restauration sur place, jeux. A 18 heures conférence désarticulée : 

« Mais où est passé Robin des bois » de Fred Dubonnet. Fin de la soirée en musique avec le 

groupe Soulépavé. 

A cette occasion, nous aurons besoin de bonnes volontés. Merci de noter cette date dans votre agenda. 

 

 

  

http://www.agglo-saumur.fr/
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DES NŒUDS DANS LA TOILE 
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Si vous avez quelque chose à communiquer, pour une fois ou pour plusieurs fois, rejoignez-nous… 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Catherine PAGER Renée CABY Gérard CABY 

http://amapoutarde.hautetfort.com/ 

L’équipe de la rédaction, c’est eux. Ne prenez pas la fuite s’ils viennent vous interviewer ! 


